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& chez Wl, Nott dans leyieux Mail aux 
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1 re 
- \ PD) , 


AU ROY 


IRE, 


Le Sermon que je pre- 
ſente a votre Majeſle 
ne devroit pas avoir be- 
ſoin de la proteftion des 
hommes , eſtant comme 1l eſt , ſt forte- : 
ment 4ppuye de. la Parole de Dieu. ' Il 
en a" cependant beſoin , mais ſeulem ent 
parceque c'eſt moy qui ay Preſche. On 
le recevroit pent-eſtre avec eftime de tou- 
"te duitre bouche &* de toute autre main 
que de ta mienne : ſon n—_— eſt d oy 


EPISTRE. 


ne d'un ft mawoaus Pere & ft hay de 
tant de gens. Pay v4 ſouvent des Ouvra-. 

es que [on 4. beaucoup loiiex tandis que 
[ Amtheur ren a pus efte connu, & ou de- 
puis Fon. a trouve infimiment a reprendre , 
comme fe les _ n'avoient pas toujours: 
leur prix de quelque principe qu'elles nai. 
ſent , & quun Enfant ne peut eftre boy 
4 cauſe que ſon Pere eſt mechant. - Fene 
pretend pas reformer un ahu_ft general 
ft ancien dans le Monde {|þ aut que mes 
Ouvrages ſurvent le compitis- def in des au- 
tres. ;” C- que tout innoceps qutls pmiſſent 
eftre-, on les perſecute poyr {6 \vanger de 
celuy qui les a faits.. Le ſed remede que 
je tronwve a-ce mal eft , ou de ne rien. 
publier , ou de donner au: moins une pro 
teftion puiſſante 4 ce que For publie, 1 «j- 
meroi mieux Fun que Pautre , & triom-- 
pher de\'mes Ennemu par mon ſilence que 
par Fauthorite" de qui. que. ce [ſoit ,, Ma 
contuite le fait aſſez”- paroiflre ,. pmiſque 
J.mprime ft rarement & Sermons Cf au- 
| res 


EPISTRE. 
tres choſes , quoy que Ton meu ſollicite 
tant de fou. Voicy neanmoins une occa- 
fron ont je ne pus men deffendre , © pour 
des raiſons publiques , qui ſont towjonrs 
preferables aux particulieres , il faut qua 
la fin j'imprime ce que jay Preſche de- 
pris deux mois au Bapteme d'un Fuif, 1! 
ne me refte donc plus qu'a chercher de la 
protettion pour cet Ouvrage , C& nne pro- 
tettion aſſex puſſante pour le ſoutentr con- 
tre des Ennemu auſſ: redoutables que le 
ſont les miens. Ou la trouveray -je , 
STRE , deſſus la Terre , ft ce weſt au- 
pres de Voſtre Majete ? C'eſt aux Roys 
4 deffendre de pareilles cauſes , <5 a, un 
Roy ſur tout Deffenſeur de.la Foy. 11 ne 
$agit pas des intereſts d'un homme quand 
je demande que Fon protege ce -que j-ecrts, 
i Sagit "des mtereits de Dieu , pwſque 
je wecrts que pour fa Gloire & dans les 
ſentimens-de ſon Evangile. En voila plus 
ſans . doute' "quit "wen fant pour eſperer 
proveftion > 5+ je ne dou pas craindre que 
NINE 2 2 celuy 
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EPIST RE. 
celuy qui mien a ſt _— promit 
pour moy-meme , en: venille refuſer a une 
choſe que j'ay faite , & qui nen efb pas 
plus indigne que moy. Dans cette .con- 
fiance ſexpoſe hardiment ce petit Ouvra- 
ge, Of u| eſt en ſeurete , pourven que 
[on voze ſeulement ſous quels auſpices je 
[expoſe : Un fi grand Nom eſt une ſau. 
vegarde que tout le Monde reſpette , ou 
du mins on ne condamne AF ouverte-. 
ment ce que on toit approute par un.Ti- 
tre | glorieux. Maus quoy quil en. arri- 
we , je me conſoleray fans beaucoup de. 
peine : On fait toujours plus d'envie que 
de pitie quand on a une fi bonne. approba- 
tion , CF quiconque a Fhonneur d'avoir un 
Roy., & un tel Rey , pour luy , doit. 
bien peu Saffliger d avoir tout le reſte. con- 
tre. Ce weſt pas que je croye eneſtre re- 
dut Ia, & quapparemment .je ne\trou- 
ue autant de *Partiſans que d'Adverſai- 
res : Maw je ne me flatte point de, I'un, 
ni je ne meffraye point de [autre , par- 
L, — ceque 


EPISTRE. 


ceque tout depend , SIRE , de Votre 
— , © que ſans elle mes Amis 
ne me [cauroient ſeruir, ni mes Enne- 
mis me nuire, Voila ce qui me fait deſe- 
rer -avec tant de paſſion de la woir de 
mon coſts, Fay ſujet de me le promettre , 
puifquelle ſcait mieux- que perſonne juſ- 
quou va mon Fele pour ſes intereſts , & 
quil neſt point de Gloire ni au Cel ni 
ſur la Terre que je ne luy vouluſſe acque- 
rir aux depens memes de ma vie. Apres 
de fi nobles & de fi juſtes ſentimens , 
on-ne doit pas trowver etrange que tout 
Etranger que je ſuis , joſe demander pro- 
teftion & la hiberte de me dire deſormas, 


SIRE 
De Voſtre Majeſte. 


Le tres-humble , tres 
obeiſſant & tres fi» 
delle Serviteur & Sup 
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SERMON. 


$QEQA L $'imprime tant de Sermons tous les:jours 
a (2 | quelemonde n'eſt plas curieux de les lire; 4 
SS moins que IOccaſionqui les a fait Preſcher ne 
ſoit el me fort curieuſe, Je n'en ſpay 
quiFait eſte davantagedepuis long-temps 
que celiequi m'3 donne ſujer de Prefcher te Sertnon que 
yous-Voyez:, 8& te titre vous en adeja dit quelque chofe, ' 
Ceeſt un Juif que jay Bapriſe dans notre Egliſe Fran- 
coife de la Savoye 3 - Mais: ce neſt pas un Juit ordinaire, 
puiſque |'on en/ troyve rarement qui fe faſſegr Checiens 
avec des circonfrances fi remarquables.  - | 
* Son Pere qui- eftoit un Medeciq tres fameux en 1ealie 
avoir'pris un ſoin extreme'de le bien clever ,: nory feule+ 
ment dans la connoiffance des lettres humaines &-de la 
Eoy , majs anſfi dans, 'Art de combarrre I'Evangile , 
dont il eſtoirmorte! Ennemy, © Vous pouvez-vyous figu+ 
rer {i le Fils apres'de ſemblables inſtructions le. fur-moins 
quele Pere, &s'il y avoic & ly 35. annee de (a'vie des 
diſpoſitions fort grandes pour.en faire un Chietieny ſur 
toutdans un:temps out le bruit coufoit ſr-univerſellement 
parmy les Jaits que leur Meſſte'<ſtoit venu ;':& que des 
Prophetes eſtoicnc refluſcitez pout ea publitr la noovelle 
dans le Monde, [31923-92026 Pb pe 
Vous vous ſouvenez peut-eſtre que Von ne partoit pref 
gue - 
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we.d'aute choſe il y a 5. on 6, ans,” & quune iffinſts. 

le Juifs de tous les coſtez de 1a terfe ven allerent vers 
Conſtantinople ; ou ils 5'eſtoient figurez de trouvet ce 
qu'ils cherchoient, Le notre qui avoit extremement de 
zele ; ne fut'pas des derniers a entreprendre ce 'grand 
voyage , Mais quand il fut fur les lieux il vir que tes 
pretendus Prophetes eſtoient deux manifeſtes Impo- 
ſteurs , & que leur Meſſie eſtoit un Juif Renegar, qui 
depuis $eltre fait Turc ſervoit-dans les Gardes du grand 

Mufty. 

EN 1 vous life &-penſer la confufionqueut en ſoy-mEme 
un hommede 1 bon ſens , lorſqu'il vit ſes eſperances & 

cell4s de toute ſaNation-{t honteuſement trompees.” U 
ſe ;etira-dans FEgipte pour y paſſer fon chagrin, durant 
quelqueretmps , chez unde ſes Oncles , qui eſt un des 
plus riches-Juifs. d'Alexandrie, Cagyt 12 qu'il commen- 
ga-Couvrir les:yeux:, & faiſanr-a Tdiſir de. grandes re- 
flexions ſur ſon avanture paſſee., .il. crut aſſurement que 
Dieu n'avoit ;perrhis-une { groffiere tromperie, quafhn 
de le:detromper uy & les autres, C'eſt pourquoy U re- 
ſolut de lire encore Evangile , mais avec un Eſprit plas 
indifferent qu'il. o'avoir fait autrefois. ,_& ſeulement pour 
y chercher la veritequil y vouloit auparavant. combattre, 
Danb de fi faintes diſpoſitions il.la trouva bien vite ,. 8 
ſe (onvenant 'dn nouveau Mefſfie des Juiſs ,; il n'eut pas 
beatcoup de peine a reconnoiftre celuy des Chretiens, 
les impoſtures qu'il avoic veiies lay dunnoient plus d'eſti- 
me pagr nosMyfteres , & il remarqua tant de fincerite & 
tant de:Majeſte dans 1a conduite de: Jeſus-Chriſt qu'il ne 
fouta plus m de fa Mjfron ni defſes Oracles, . 

_ La Grace diſpoſoit alnſi.la Converſion de notre Proſe- 
lite, lorſqu'il ſurvint. quelque choſe qui Veuſt empeſche 
ſans doute.de ſe Convertir fi les intereſts de ſon ſalut ne 
Juy avoient eſte plus precieux que ceux de (a fortune. NH 
avoir 12 une Parente extremement riche qu'on luy offroit, 
pour Vatracher dans le Pays & dans le grand Ns 

e 
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© deſon Oncle, | Mais/prevoyant bien quec'eſtoir en-me- 


me temps s'artacher davaneage d'une Religion qu'il you- 

toir quirter , ildEcourna  doncement Vaffare, & ne ſon- 
ea plus qu*aux moyens qu'il deyoit prendre pour un-meil- 
eurengagement, v1 A; 

La Providenceluy donna bientoſt 'vccafion de $'entre- 
tenir avec des:gens quile pouvyoient micux inſtruire ſar 
beaucoup:decholes, &principalement quelques:Miſſion- 
naires Religieux 2 Mais1lsviteat tant de dangerale Bap- 
tiſerla , qu'ils loy conſeillerent de paſſer gans les tcrres 
Chretiennes 3 & afin de luy rendre ce paſſage plus com- 
mode ,'ils decouvrirent |ſon deſſein an Conſul: qu2 les 
Francois 'ont. dans le:Pays, qui defira ſur [heute. de le 
voir, 'Ertapres avoir eſte: fort ſarisfait de ſes rEponles 8& 
de ſonzele, 'il le fic partir pour France par le premier 
Vaiſſeau qui ſe trouv. , ſans luy donner le loifir , ni 
memela liberte, a cauſe dequelques pretendues deffen- 
ſes des Papes , d apporter quoy que ce ſoit de ſon bien 
aloit pour les frais de ſon Voyage, Mais on l'aſſura quiil 
ne manqueroirt de rien, avecles lettres & les recomman- 
dations puiſſantes qu'on lay donnoit pour Marſeille & 
pour Paris ſur leſquelles eneffer il fur enſuite tres civile- 
ment regu , & avec toutes les off es de ſervice les plus 
obligeantes, C'eſtoit 2 des Compagnies intereſlces an 
—_ public du Levant, eſtably dans ces deux Villes , 
quele Conſul Ecrivoit en ſa faveur , & par une providen- 
ce tres particuliere , qui montre evidemment que Dieu ne 
youloit point laifſer imparfaite ſa Converſion , il ſe ren- 
eontra heureuſement quelqu'un dans ce grand nombre de 
Marchands quin'eſtant pas de I'Egliſe Romaine, lavertic 


. enſecrert qu'il y avoit entre les Chretiens deux Commu- 


nions bien differeates , & quiil devoir fe faire inſtruire de 
Ione & de Vautre , avant que de reſoudre dans laquelle il 
youloit eftre admis. 34.0 
Ce gokſeil luy parut ft raiſongable que lors qu'on luy 
& © cut 


pany les ChtEtiens, finon a peu pr6s autant qu't en - 
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eut done 4 Paris un Abbe fart celebte pour {av1iafrys 
Rion ,- il fur bien aiſe d avoir fecrecement un Minitre.aufh 
pour Vinſtruire z.de ſorte que durant x5, jours-i:eſtoir 
preſqu'en perpetuelle conference avec 1'un des denx , oh 
11 pouyoit facilement $'Eclaircir dela diverſite des Partis, 
& du choix quiil en devoit faire, - Jloe fur: pas lohg- 
temps & connaltre qu'il. y avoit felon 1e \monde de bien 
plus grands avantages 4 eſperer pamy les Romains que 
parmy nous, Monſieur LAbbequi ou que Ct argu- 
ment eſtoir fort ne manqua pas de le mett e en uſage, 
quand il vic ſon Proſelite pancher plus de notre £016 que 
du fien : Mais toutes les magaifiques promefles qu'il loy 
fic dun Etablifſemenc ne rencereat-pas la fidelire d/ug 
homme qui deſoy-mEme en abandonnoit d'/afſez tonfſides 
_ & qui cherchoit 4 ſe ſauver , 8 non pas @ 8'em- 
richir, | 
1 trouyoit les raiſons du Miniftre moms brillantes,, 
mais plus ſolides z & fielles ne frappoient. pas {1/fort ſes 
* yeux, <lles perſy1doient davancage fon Eſprit. ' \Eafin 
lorſqu'il en tut pleinement ſarisfair , if aila remeicier 
Monfieur Abbe du ſoin quiil avoir pris de Vinftraire, & 
lepria fort honneſtement de Vexcuſer g'il n'en profitoit pas 
mieux , parce qu'il avoic trouve ailleurs des raifons qui 
luy paroiſfoient plus fortes que les fiennes , -& qu'sfſare- 
ment les Chretiens Reformez eſtoient plus Chretiens que 
tes autres, fi onen jugeoit au moins par-la purere de Jeht 
Dorine , ou Von n'enſcignoirtien contre.la Loy Morale 
del'Ancien Teſtament , ni zudela de ce quieſt Eqrir dans 
le Nouveau 3 cequ'il ne yoyoit pas (i Religicuſement ob- 
ſerve dans la Doctrine qu'il 'luy avoit apprife , ou ſar ke 
fair de Adoration 8 des Images elle paroifloic direfte- 
ment contraire aux Precepres inviolables de la Loy , & 
meEme en cela comme enpluſicurs autres chaſes $'Etendre 
bien plus loin que I'Evangile,  _ S 044 
Ce Compliment offenca un peu le zele du pauvre Ab» 
be, '& yoyanc que'ni 5 raiſons ni ſes prome m_ 
c £y 
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rien ga#ner Tar 'Elprit de fonProfdite , il effaya fi tes 
ad coleotle de forces & en effer i! enſt pear- 
etre intimide con autre courage par celles qu'il lay fir , 
nonſentement contre ſa perſorme- , mais meme contre 
rons les Reformez 'de France, $'ils eſtorent 2flex hardis 
potr le receyoir parmy eux : & afhin de luy en don- 
ferptas d'horreur , il tes reprefenta ft 'aborninables qu'il 
viloirmicux { diſoit-il } demenrer Jaif que ſefaire Cht6- 
tien comme 1s le font, Un homme aufſi plein d'Efprit 
que Veſtoir celuy aqui it parloit vir bien qu'1] y avoir plus 
de paſſion que de juſtice dans 'un fi Errange langagez & 
= maigrirpoim on zete fi emportt,, il demanda mode 
inent quelques jours a medirer encore fur le choix quiil 
devoit faire, 4 

Mais ſe trouyant plns confirm que jamais dans la 
Ke que le Miniftre eſto't ſon meilleur Maitte, confers 
fecrerrement avec!ny des moyens quiil faloir prendre pour 
ſe faire publiquement Chrerien;, & apres Feſtre long- 
temps entrerenu dans une deliberation fi delicate, Vavis 
qu'on luy donna frit de paſſeron tn Anglererre'on en Hol 
lande, pourne point expoſer les Egliſes Reformees de 
Francea de nouveaux Orages, I! donna ſon conſente- 
menta toutes choſes z & apres eſtre venu d'Alexandrie a 
Paris pour eſtre Baptiſc , il crut que d'aller de: Paris a 
Londre ou a Amſterdam c'eſtoit un fort petit voyage , 
ſur-tout quand il Sagiſſoit de ſe prepater par le Bapteme 
un chemin de la Terre au Ce], 

Ogeſtoit encoredans Vincertitude auquel de ces deux 
Eſtats Reformez on Fenvoyeroit , lorſqu'il ſe preſenta 
heureuſement une occaſion de luy donner pour VAngle- 
terre des Lettres d'une recommandation tres puiſlante, 
Il y viat en toute diligence, & il y fut regu le plus obli- 
geamment du monde par les perſonnes d'honneur a qui on 
Vaddrefſoit, Je commengay alors d'eſtre employe dans 
cette affairez & apr&s m'en eſtre fait inſtruire avec leplus 
de ſoin & de ſeuretequ'il me fur poſſble par le remoigna- 


ge 


ge des autres , je m'en voulus inſtruire par moy-mEme 
dansdiver (es conferences que j'eus avecce Juif ſur les rai- 
ſons de ſon changementz 8& comme je n'y. trouvay rien 
quede fort fincere, je fis mon rapport de ſes bonnes dif- 
poſitions 3 Monſeigneur] Eveſque ce Londre quim'avoit 
commands par, un, ordre exprcs de.luy en aller dire mes 
ſentimens, 1! ſouhaicta voir Phomme', & apt6s me 1'a- 
voir fait encore examiner chez luy , enfin il me comaman- 
dadele Baptiſerle Dimanche enſuite dans notre Egliſe , 
& d'y Preſcher ſur cette grande matiere. 

Le bruit d'un Bapteme {1 confiderable $'eſtant d&Eja _1E- 
pandu y attira bien des gens\de qualitE, On eur, pour 
Parrains & pour Marraine des Perſonnes celebres,, qui 
depuis ont montre genereuſement leur zele dans les inte- 
reſts de ce nouveau Chretienz 8 comme ona cru quele 
Sermonque je fis ſur une occaſion fi belle* pourroit ſervir 
a VEdification publique, je n'ay pas voulu que les raiſons 

articulieres de mon repos & de ma bourſe m'empeſchaſ- 
ent de ' [mprimer, Dieu veilille qu'il ſoit utile 4 ſon 


Egliſe 3 je n'en demande pas de recompenſe meilleure, 


Le TEXTE cf 


Dans VEvanglile de Noſtre Seigneur ſelon S. 
Jean Ch. 3. V. 4. 


: s 
Comment peut Fhomme naitre quand il 
eſt ancien £ | 


I voſtre eſprit, Aes Freres, avoit ſuivy 
vos yeux ; $'il avoit pii comprendre ce 
qwils viennent de yoir, il ne ſeroit plus 
beſoin de vous propoſer la queſtion de 

rey mon Texte; vous en auriez deja Vexpli- 
cation, Mais parceque nous voyons bien des choſes 
que nous ne Comprenons pas, 6 ſur tout dans les Myſte- 
res de PEvangilez je ne puis rien faire ( cemeſemble ) 
qui ſoit maintenant plus de ſaiſon, que d'examiner , an 
(yjet d'un Juif , rout nouvellemene fair Chreſtien , la 
queſtion que propoſe un autre Juif qui apparemmenc 
avoit envie Ge recevoir la meſme grace, lots qu'il de- 
mandoira Jeſus-Chriſt, comment I'homme pouvoit nai- 
trequand i] eſtoit dEja ſur age; Comment (luy diſoic- 
il) peut natcre 'homme quand il eſt ancient 

' Nepenſez pas neanmoins, Fideftes , que je pretende 
ſeulement- yous rendre attencifs a cette queſtion , parce 
A qu'elle 


X ( A ) ' * 
quelle vient fi 4 propos ; Elle merite d'eſtre Ecout&e px 
elle-m&me, quand la conjonfture du temps ne [a ren. 
droit p35 aufſi recommandable qu'elle fait , & cet orne. 
ment eſt le moindre de ſes avantages. 

Line queſtion attire toiljours nos attentions & noſtre 
eſtime , lors queelle eſt conſiderable & par ſon impor- 
tance, & par (a difficultE, 6 par ſa reſolution, TJamais 
ces trois illuſtres caraRteres ne ſe trouverent plus noble- 
ment quedans celle que mqn Texte propoſe ; 

L Importance en eft extreme) 

La Difficulte infinic 3 
La Reſolution admirable. 

C'eſt, Mes Freres , ceque yous confeſſerez ſans dou- 
te vousmeEmes, apres avoir otiy dans les trois parties de ce 
diſcours les choſes que je dois yous dyre ſur cette queſtion, 
Cotament peut naitrel'homme quand il eſt ancien © Nous 
en exatninerons d'abord I'\mportance, enſuite la difficul- 
t6, & puis enfin la reſ6lution, - -_ 

O Dieu ! qui te viens de montrer fi prodigue de ta 
orxe, nem'enlaiſſe pas manquer dans FEloge que j'en 
veux faue / 


L'JMPORTANCE DE LA QUESTION. 


PREMIERE PARTIE, 


La Queſtion que l'on propoſe a Jeſus-Chriſt dans mon 

Texte neſt pas de celles que condamne fi fort le grand 

z. Tim. Apdtre, & qil defend 2 ſes Diſciples datis toutes Jes 

Tir. ,.9, Epitres qu'il leur Ecris, Il condamne, il deffend les queſ- 

| tionsinutiles 3 mais-V'importancede la notre eſt extreme: 

vous Pavolierez , Mes Freres , quand yousaurez ſyu 
Voccaſiog quila fit naitre, P 

' Jeſus-Chriſt venoit dedire a Nicodetne , ( & venvit 

de ledire avecdes proteſtations ſolennellement reiter6es ) 

Job. 3:3. Ew verite, ex verite , je te dis que perſonne ne: pert wp 


. 3 RE IENng-A 
h Rojaume de Dita , Sil ne naiſt de nowneas, 
- Jugez apres cela fi Nicodeme , qui ſe vyoyoir d&ja ſur 
I'ige,, navo't pas grand ſujet de $'informer, au moins , 
comment pouvoir nafere 'homme quand il eſtoir ancien; 
&s'il n eſtoit pas en effer de la derniere conſequence d'ap- 
prendre de Jeſus-Chriſt lay-meEmele ſecret de cette re- 
generation , ſans laquelleil Eroir impoſſible de voir jamais 
teRoyaume de Dieu, 
-. Expliquez ce Royanme dans le ſens qu'il yous plaira ; 
entendez le Ciel , entendez VEgliſe ; 1| eſt impoſſible 
dy entrer,, ms Ie de'le voir ſans une ſeconde- 
naiflance, -O qu'il eſt donc important de ſgavoir comme 
elleſe fait ! | 
I, Si vous prenez le Royzume de Diet pour le Cie, 
comme ordinairement le prend I'Ecriture , eſt-il poffible 
&y entrer jamais que Voa ne ſoit Regenere, que Von ne 
ſoir nEde nouveau 9 Ne ſfavez vous pas, Chreftiens, 
qu'ily a des antipathies irteconciliables entrela gloire du 
Ciel 8 la corruption naturelle dePhomme? 
La gloire du Ciel conſiſte entrois choſes , a voir Diev, 
a Vaimer , A en jolir 3 & la corruption narurelle- de 
homme le rend incapable de tour cela' juſqu'a-ce quiil 
ſoirregener, --| aa 
En effet, Mes Freres, quelle apparenceque dans ce 
miſerable eſtat il puifſe voir Dieu comme on le voir dans 
le Ciel, -au milieu des ſplendeurs de ſa gloire  L'Ap0- 


tre nenous apprend-il pas dans le 12. aux Heb: que fans Heb. 12; 


la ſanRtification aul ne verrs le Seigneur 2 Er Jeſps- ** 


Chrift declare lay mEme au 5, deſaint Matthien que Dien Marr. 5. 


ne ſe laifſera voir qu'a ceux qui ont le coeur pur, qui one *- 
Fame nette, Ileft donc impoſſible que homme irrege- 
nere, dans qui ſe trouve encore toute la corruption de la 
nature, foir admis 2 cette viſion bien hevreuſe, J1 fauc 
eftre ſaint, & il eſt criminel;'il fant eſtte pur, 8 il eſt 
tour ſouille, en un mor il faur eftre rout” ce qu'il n'eſt 
pas, & ne rien eſtre de tout' ce quiil = Voila — 

2 cer 


c&t homme carrompu eſt incapable de voir Dieu ſaris eſtre 
purifi6 par une ſeconde naiſlance , & de la ſorte il; ne 
peuteſtre admis dans le Ciel qu'.l ne ſoit regenere, 

. Deplus, le grand exercice des bien-heureux dans le 
Ciel eſt d'y aimer Dieu, & de I'y aimer de toutes les 
forces de amour. Jugez , Chreſtiens , 11 un homme 
dans cette malheureuſe corruption eſt en eſtat de le faire, 
& $'l peut aimer Dieu de c&t amour parfait , tandis que 
par ſes crimes il en fair paroltre tant de haine, Comment 
eſt-ce que le grand objet de ſes averſions peut devenir ce- 
lay de ſes ardeurs , & qu'en mEme temps. il aime. 8 i} 
haiſſe i fort la mEme choſs;,. qu'il faſſe par ſon impietE1a 
guerrea Dieu, & que cependant il britle de paſſion pour 
ſagloire 3 qu'il le fuye & quiil'embraſle , queſon ameen 
un mot ſoit toute durete & toute tendrefſe pour luy £ 
Non, non, Mes Freres , on ne peut trouver enſemble & 
tant de glaces 8& tant de feux, des ſentimens fi oppoſez. 
ſont. incompatib'es z 'quind un homme hay Dieu ſurla) 
terre, il eſt incapa'>le del'aimer dans le Ciel, | 

.. Voila comme lentt&e en eſt inpoſhble a quiconque 
n'eſt pas regene1e, | 

| Mais enfia _puiſque- da moment que l'ony entre,” on 
joutt de Dieus comment un homme y peut il entrer ,. 
quand i] porte encore toutes les miſeres. de ſa premitre 
naiſſance ? le moyen que ſon cceur qui n'eſt ſenſible 
qu'aux joyes de la chair, du monde, & du peche, puiſle 
Feſtre a celles de Dieu ou qu'un profane comme luy 
ſoit admisa une jouyſſance & i pure & ſi ſainte ? 

La raiſon nos deffcnd donc de croire qu'un homme qui 
n'eſt pas Regenere puiſſe voir le Royaume de Dieu , puiſſe 
entrer dans le Ciel; & 1'Ecriture nous le defend, pour le 
moins autant que la raiſon, 

Elledit par la bouche d'un Apocre, d'un Prophete, 


. & d'un Evangeliſte qye rien de ſouille n'entre- dans le 


Ciel, Powvoit-elle enexclure plus formellement Phom- 
me irregenete , qui neſt que corruption , que ſalete , 
qu'ordure ? | Pour 


a. 5 
Pot eftre admis' dans c beau Palas dela igloire,, i 
faut eftre Fobjet des complaiſances 'de Dieu 5 & Saint 
Paul nous apprend qu'a nous conſiderer avant la Regene- 
ration dans I'ttat corrompu de la nature , nous ſommes 
les ovje:s de ſa colere, puiſque nous naifſons tous les en- 
tans de ſon indignation & de {a fureur, / 

Il faut. donc une autre naiſſance pour nous rendre capa- 
bles d'entrer dans Ciel. La premiere nous avoir produis 
criminels , la ſeconde nous doit reproduire innocens; 8& 
il faut renaitre juſtes , parceque nous eſtions nez coupa- 
bles, David nous Penſeigne dans le Pſeaume celebre de 
ſa Penitence , oli apres avoir confefle que la Mere qui 1 a- 
yo.t mis au monJeT'y-ayoit mis pecheur , I'y avoit enfan- 
e6 criminel, il $ecriez O Dien! cree un coeur pur en 
moy', & renouve!le Veſprir de juſtice & de vertu au fond 
de mon ame! Ce grand Prophete connoiſfoit trop qu'a- 
vec les miſeres de 1a premiere naifſance on ne pouvoit en- 
trer dansle- Ciel :'i} $'en Etoit explique dans le Pſeaume 
15, oli luy-mEme ayant propose cette queſtion ; Sez- 
gnear | qui habitera dans ton Tabernacle; & qui fe re- 
poſers for ta Montagne Sainte , Ceſt-a-dire , qui ſera 
dans le Ciel? -i] repond dans tout le Pſeaume qu'il n'y a 
que ceux dont 1a vie eſt pure 8& 12 conduite innocente, 
Le Ciel weſt donc que pour les Regenerez, puiſquela vie 
de tous les autres eſt impure & la conduite criminelle, 

Mais Jeſas-Chriſt nous a parle plus clairement que per- 
ſonne de la neceſſite de cetteRegeneration pour entrer dans 


Eph.2.3, 


Pſal. 52. 


Plal.25, 


le Ciel, & ſur rant an 18. de Saint-Matthieu & au 10, Matth, 


18. 3. 


de Saint Marc , oll il declare qu'il faut eſtre change, Mo 
qu'il faut deyenir comme un petit enfant , pour avoir x6. 14, 


Fentr&e de ce Royaume, 

Ec ſans vous laſſer, Mes Freres, par un'plus grand 
nombre ou d'authoritez ou de raiſans, vous compren- 
drez eh un mot toute cette grande doQrine, quand j2 
vous auray: dit qu'a parler proprement , Juſtification & 
Regeneration neſt que la meme choſe, Si bien qu'ayant 

ouy. 


Rom, $. 
29. 


Heb. 11, 
6. 


(6) Bs 
ouy dire Saint Payl:dansle 8, aux Romains , que ceux 
que Dieu a glorifiez , il les avoir juſtifiex auparavane, il 
yous eſt facile de conclure que les (euls Regenetez entre- 
ront dans le Ciel, 8 qu'4 moins quede renaite, I'bom- 
me eneſt Ecernellement exclus, 

Voila comme a prendre le Royaume de Dieu pour le 
Ciel, il eſt vray dedireavec Jeſus- Chriſt que quiconque 
n'eſt pas ne de nouveau n'y {Fauroit entrer, 

IT, Si vous prenez , Chretiens , le Royaume de Dieu 
pour 'Egliſe , comme il ſe prend rant de fois dans VE- 
vangile, il taut nattre encoreou biegi'on ny entre jamaig, 
Je parle de I'Egliſe inviſible des Saints z onſair que [/an- 
—— tout le monde , auſſibica les Impies que les 
Juſtes, | 
L'Egliſe dont je patle eſt Vaſſembl&e de ceux qui 
crayent , qui eſperegt , & qui aiment ; Ces illuſtres 
vertus , la Foy ,.1'Eſperance , la Charice, ſont les colon; 
nes dont elle eſt ſolitenuE,, 8& Fon connoiſt 2 ces trois ca» 
raQteres les membres qui compoſent ce corps, 

Voila donc une Egliſe qui ne regoit perſonne (ans 1; 
Foy , & I'bommequi reſt pas Regenere n'en a poinr, [I 
taut del'humilite pour croire, & lhomme en ce malhey- 
reux Etat n'eſt,qu'orgueil ; la Foy veut que Von. captive 
fon jugement ſous I'obetflance des Oracles incomprehen» 
ſibles de Dieu , & c&t homme veut ſoumettre toutes 
choſes an jugement corrompude-ſa raiſon & de ſa chair. 
Comment pourra-t-il donc entrer dans I'Egliſe , 4 moins 
qu'il-ne renaifſe , a moins qu'il ne devieane un autte 
homme ? | 

L'Egliſe n'admet perſonne ſans 'Eſperance , non plus 
que ſans la Foy : nous Papprenons aſſez clairement de 
I Apotre'quand il dit-aux Hebreux que les premiers pas 
qu'il faut faire en approchant de Dieu-, c'eſt de croire 
qu'il eſt 8 qu'ilrecompenſe, Approcher de Dien , c'eſt 
entrer dans I'Egliſe ; nous n'y ſommes donc pas encore 
entrez {t nous croyons & n'eſperons; point 4 f1, 00vs 
croyons 


croyons,que Dieu eſt, ſans efperer qu'il nous recompen- 
ſera : il taut joindre I'Eſperance la Foy , c'eſt la ſecon- 
de porte par bu 1'on entre, 

He bien ! ſans Regeneration peut-on entrer 2 O? 
quelle apparence, Chretiens , puiſque dans c&t Erar on 
- eſtauſſi peu capable d'eſperer que de croire ! 1a Foy eſt le 
fondement de I'Eſperance , au r&noignage mEme de 


Saint Pan! ,” quand il dit que la Foy eſt une ſubſiſtence — If, 


des choſes qu'on eſpere ; 8 il faur croire que Dieu eſt ' 
avant que de pouyoir eſperer qu'il;£compenſe 3 car 1'on 
n'eſpere point en celuy que Ion ne croit pas, Comment 
donc I'homme irregenere auroit-il Veſperance puiſquiil 
0'a = la Foy £ Ourre quedans la cortnption naturelle 
oftil eſt , ſon ame qui ne defire que 1a gloire du monde 
ne peut pas eſperer celle dn Ciel, eſtant impoſſible d'e(- 
perer un bien que Von ne defire pas , puiſque Veſperance 
eſt un effet du deſir, 

Ctr homme corrompu n'eſpere done point z ainſi I'en- 
ti6e de VEgliſe luy eſt ferm&e,auſh bien par le dEfaut d'E(- 
perance que parle manquement de Foy, 

Mais, enfin , quand il poutroit avoir ces deux vertus, 
que luy ſervirotent-Elles ſans la Charite, puiſque VEgliſe 

ntnous parlons ne regoit que ceux qui aiment 3 & Je- 
ſus Chriſt nous 1'a fait'aſſez connoitre, quand ilnous a 
marque cette illuſtre vertu pour le caraRere de ſes Dif- 
ciples. 

Ocmmian donc Phomme irregenetE , qui r'atme ni ſes 
Freres ni Dieu mEme, ſera-t-il recf dans une Eglife qui 
eſt le Sanuaire de ce divin amour © 

Ainfi de routes les manieres nous yoyons qu'a -juger 
des choſes raiſonnablement il ne ſauroir y entrer , & 'E- 
criture nous I'apprend aufh clairement que 1a raiſon, 


* Quand Saint Paul enſeigne aux Romiins que Dieu juſ- Rom. 8; 


tifie ceux qu'il appelle , nedeclare-t*il pas Nez qu'il ne **: 
fair entrer perſonne dans PEglife de ſes Elns ſins les rege- 


nerer , puiſque leur vocation & len; juſtification ſon 1in- 
ſepatables 


x. Per, 


Fi ($ N 
ſeparables , & que lamEme M2 qui les faic Chi&tiens 
lesrend juſtes?. - 


Neenſeigne-t'il pas |a meme Doctrine quand il temoi= 
one tant de fois que por eſtre de veritables fidelles il faut 
dEpoiiiller le vieil homme & reveſtir le nouveau ? pou- 
yoit-il marquer plus ſenfiblement la neceſſte d'une nous 
velle vie quand on entre dans I'Egliſe des Saints ? C'eſt 
pour cela {ans doute qu'jl ne tenoit d'aucun prix devant 
Dieu ni Circonciſion ni PtEpuce , mais la Creature nou- 
ve!le, c'e(t-a-dire Phomme Regenere , homme qui 
marche en nouveautedevie , & quieſt cree ſclon Dieu, 
en juſtice & en vraye SaintetE, | 

Ce grand Apotreparle encore ailleuts dela necefſite de 
renaltrelorsque |'on entre dans 'Egliſez.& oil en patle 
plus fortement, c'eſt lorſqu'il nous enſeigne que homme, 
pour devyenir Chictien, doit mourir 8 eſtre enſevely 8& 
reſſuſciter avec Jeſus- Chriſt: voyez ſton peut Sexpri- 
meren termes: plus formels pour l'obligation de renaltre 
en. entzantdans VEgliſe. _ 21s wil Shfo3 

Saint Pierre neanmoins parle plus clair encore quand il 
nous temoigne dans {a 1, Epitrequel on devient Enfant en 
devenant Chretien, defirez.( diſoit-l aux nouveaux Fi- 
delles,) le lait d'intelligeoce comme des Enfans nouveaux 
nez, Et Veloge qu'il leur donne , quelques yerſets cn 
ſuire , montre qu'il faut renaitre bien ſaintement pour 
eſtre admis parmy eux ; car S'il eſt vray qu'ils ſoient, 


- comme cet Apotreles appel'e, ' & larace choiſte , & les 


Verſetg. 
Ibid, 


Preſtres Rois , & 1a nation (ainte , 8 le, peuple acquis , 
& ceux que Dieu a luy-mEme appellez des tenebres a (3 
lumiereadmirable3 il faut donc necefſairement conclure 
apresde {i magnifaques loiianges qu'a moins que Fhomme 
corrompu nerenaiſle, i! ne peut entrer dans  Egliſe de Je- 
ſas-Chriſt , puiſque dans. ſa premiere naiflance il n'a tien 
ce toutes ces grandes qualitez, 4 pt, 
Bref 1} n'eſt que miſere , que fſalete , que laideur, 
qu'abomination: ,.: quimpiete , que crime z Comment 
os h avec 


(9s) 
zyec ces diſpolitions infames , peut-il entrer dans une 
Egliſe glorieuſe, qui n'a ni cache ni ride ai autre detaur 


ſemblable , qui eſt Sainte & jirreprehenfible , & VE- pi. x. 
pouſe enfin {1 aim&e de Jeſus-Chriſt , pour laquelle il *5- 


eſt donne luy-meEme afin de la SanRifier * 

Ainft , Mes Freres, ſoit que par le Royaumede Dieu 
on entende ou 1'Egliſe ou le Ciel , il: eſt impoſſible d'y 
entrer ſans naltre une ſeconde fois, C'eſt done propoſer 
une queſtion d'une importance extreme de demander 
comment peut nalcre homme quand il eſt ancien, 

Il gagit d'avoir VentrEe dans le plus beau Royaume du 
Monde ; ul 'agit d'eſtre admis, ou dans 1'Empire de la 

ace, ou dans celuy de la gloire; dans le Ciel ou dans 

'Egliſe : il faut naitre encore pour y entrer ; qu'il eſt 
donc important de ſgavoir comment ſe peut faire cette re- 
naifſance ! & pouyoit- on propoſer une queſtion plus utile* 
O ! quelle reſt pas de ces queſtions vaines qui font tous 
les jours tant de bruit dans les Ecoles, quirendenr peut- 
eſtre les hommes plus ſgavans, mais ne les rendent pas 
meilleurs ; quiechauffenc les eſprits , mais ne les edifie 
point , & qui bien loin de ſervir, perdent, helas ! le plus 
ſouvent 8 ceux qui les font & ceux quiles 6coutent ! 


nous en avons trop d'cxperience , quand Saint Paul ne 1. Tim. 
6. 4+ 


nous I*auroit pas dit, 

Pluſt a Dieu que I'on ne propoſaſt que des queſtions 
comme celle de mon Texte ! vous enavez aſſez vi l'Im- 
portance, 1] en faut voir maintenant la Difficulte z nous 


enverrons enſuite la Reſolution, Van peu de patience , 
Mes Freres ! 


—_— 


—_ OO” ww Icom” 
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| 
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LA DIFFIEICWLTE” DE.LA 
© Queſtion, 


SECONDE PARTIE, 


Lorſque Nicodeme demande 3, Jeſus- Chriſt Comment 
peut homme naitre quand il eft anciep, © il luy fait une 
queſtion auſh difficile qu'importante, & comme vouy en. 
avez deja reconnu |'Tmportance exueme , vous en allez. 
reconnoltre ſans doute la Difficulte infiaie. 

Dans quelque ſens eneffer que I'on veuille-Fentendre, 
ſoit materiellement , on ſpirituellement ;, O !, qu'il. eft. 
malais& dela reſoudre ! qu'il eſt difficile.de comprendre 
quele corps ou 1'ame puiſſe renaixe} 

 Examinons , Chretiens la difficult de. cette renaifſan- 
ce, dans un & dans Iautreſens, "Ropes 

I, Comment un hommepeurt-il 'corporellement renai- 
tre, & ſurtout quand i eſt d&ja vieux.* cette. renaiſſance 
ne pareſt-elle pas impoſſible, ? n'eſ-elle pas.contraire 4, 
nos experiences ? ne choque-t'elle pas noſtre raiſon & 
nos ſens 2 

Te ſgay bien que les Natoraliſtes nous parlent du rajeu- 
niflement des Aigles, du renouvellement des Serpens, 
de la renaiſſance du Pheenix 3 Mais je ſgay bien auſſi qu'il 
n'eſt point de ſgayant Philoſophe quine regarde ces chan- 
geniens comme des Fables, & qui ne tienne quaucun 
animal ne peutrenaicre, puiſqu'un des plus grands Ora- 
cles dela Philoſophieeſt que de la privation 2 la. forme il 
n'y a plus de retour, ( & ſur tout de lamort a la vie; ) 
on que c'eſt ay moins une merveille qui ſurpaſle toutes les 
forces de la nature , & tonte Vinduftrie de Part. 

Mais quand il ſeroit poſſible , ou facile meme, aux 
forces de I'ane ou a Vinduftrie de autre , de faire encore 
naitrequelque animal deja vieux ou dEja mort, ilne $'en- 
ſuivroit pas que la mEme choſe fuſt poſſible 2 > de 
'homme, 


5” SY Vo ©Y 


© * 


(17 ) 
Fhomme, Etla raifon de cetre difference eft que plus les 
eftres font nobles & parfais , plus auſſi la corruption en eſt 
elle grande , & Ja reparation par conſequent difficile, 
Or il eſt conſtant que Ce tous les eſtres materiels il n'en 
eſt point qui approchede la dignite de Phommie : ainſi ja- 
mais il n y eut renaiſſance fi difficile que la fienne, mEme 
quant a ſon corps ſeulement, C'eſt pour cela qu'il faur 
une foy de 1a plus grande force pour en croire Ia reſur- 
retion 3 & roure la Theo'ogie confeſſe , apes VEcricu- 
re, gue Ceſt Pouyrage d'une main toute puiſſante, & 
que Dieu ſeul eſt capable de dotitier 2 noſtre chair cette 
naiſſance nouvelle, 

A n'expliquer doncla queſtion de mon Texte que dans 
un ſens materiel, vous vyoyez , Chretiens , queelle eſt 
d'une difficulte infinie, 8 nousen deyons bien eſtre per- 
ſuadez parl'etonnement de celuy quila propdſe, 11 eſtoic 
habile , il eſtoit ſcavant , it eſtoit Do@eur de 1a Loy 
Cependant , Mes freres, dans la pensce qu'il avoir que 
Jeſus-Chriſt parloit icy d'une renaiſſince. materielle, & 
ren pouvant comprendre la poſſibilite, i] confeſle quiil 
ignore ce prodigieux my ſtere lotſqu'il dit , Comment peat 


Fhowme nd'tre quand il -eft ahcien * pent-il rentrer an Jo. 3. 4: 


ventre de ſa mere & naitre? | 
II. Si la queſtion eſt dansxenaifſince ſpiritueſle , ne 
ſez pas queel{e ett ſoir plus facile 2 reſoudre, puiſque 
'ame renaiſt bienplus malaiſetnent que le'corps, On en 
ut juger par la raiſon 'mEme que nous diſoient tantoſt 
es Philoſophes , qu'il neſt point de pire corruption que 
celle des choſes les meilleutes , parceque ſans doute le 
retabliſſemenr en eſt plus difficile, Outre qu'il s'emble 
qu'un eſtre, comme ame, incapable de mort,, le ſoir 
auſk d'une ſeconde naifſance, Comment noſtre ame re- 
naiſt-elle, fi elle ne peut moutir  & quand elle (eroit 
mortelle , tout autre que Dieu luy pourroit-il rendre }a 
vie , puiſque Dieu ſea! p-ut laluy donner , & qu'il n'eſt 
pas moins difficile de naltre la ſeconde fois que la premiere, 
| 2 ni 


(212 | 

nide tirer les eſtres deleur corruption que deleurneant 3 
ſar tout un eſtre comme V'ame , une ſubſtance quieſt ror 
eſprit , & qui periroit toute i elle periſſoit , puiſque 
n'ayant point de matiere qui la compole , elle ne laiſſe: 
roit rien de reſte apreselle? ft bien que par une conſequen- 
ce infaillible ſa corruption deviendroit (on aneantiſſement, 
& de la ſorte yous concevez ſans doute que ft Vame pou- 
voit mourir, il ſeroit infiniment plus malaise de luy redon- 
ner 1a vie qu'a tous les corps qui ſont dans les ſepulchres, 
parceque tout poliris qu'ils y puiſſent eſtre, i] reſte roit- 
jours quelque choſe d'eux z mais. il ne reſteroit rien.de 
Vame, comme nous venons de le direy & la mort qui 
corrompt 8& qui change ſeulement les corps , Vaneanci- 
roit & ladettuiroit abſglument 3 de mamiere que pour la 
rErablir il faudroit Ia crEer tout de nouveau.z & vous ſc2- 
vez, je penſe, que la creation eſt de toutes les produtions 
la plus difficile , parce queelle ſe fait ſans Vaide d'aucun 
ſujet preexiſtent, 

Mais comme ame ne meurt point d'une mort Phyfi- 
que ,4 cauſe deVimmortalitede fa natute , & qu'elle n'eſt 
{vjettequ'a une mort ſeulement morale que luy donne le 
peche; il n'eſt pas queſtion dans,mon Texte de (a renai(- 
ſance naturelle , mais de ſa renaiffance morale ; & je dis. 
encorea cet cgard quiil n'eſt rien au monde qui ſoit plus 
difficilez & routes les creations mEmes le ſont moins, 
parceque pour cr&er quelque choſe, il ne fauc que tirer 
un eftre du neant, & mEme d'un neant docile , obeiſ- 
{ant , paſſif 5 Mais quand il faut redonner a ame cette 
vie ſpirituelle que le peche luy a fair perdre, il fant vain- 
cre unneant plus invincible , un neant opiniacre, enne- 
my, rebelle , il faut vaincrele peche, O quelle vicoire ! 
vicoire qui o'appartient qu'a Dieu, & la plus illuſtre-de 
ſes victoires parce qu'elle eſt la plus difficile, 

Comment donc dans ce dernier ſens un homme peur- il 
aakre quand il eſt ancien ? ©. ouvrage d'une difficulc6 
infinie * 

Repre- 


| 7, 
Repreſentez-yous, Chretiens, un homme charge des 
chez d'une longue vie , & dont il faut faire-un nouvel 

omme, innocent , juſte , ſaint, Il faut luy arracher 
fes vieilles habitudes; gaerir ſa conſcience de rant d'ut- 
ceres , ſon eſprir de tant d'erreurs, ſon ceeur de tant de 

corruptions , fon ame de tant de longues maladies, Di- 

ſons mieux , ille faut delivrerde tant de morts's & tour 

pourry quiil eſt depuis ft long temps dans le ſepulchre de 

ſes vices, il faut luy redonner la viez mais une vie toute 

de vertu , toute de piete , ronte de grace z il faut qu'il 

renaiſſe, & ſpirituellement3 O le difhcile ouvrage-! 

La difficult en eſt encore bien plus grande fi vous con- 
fiderez , Fidelles, que c'eſt un Juif dont il $agir dans 
noſtre Texte , & dans application que nons en faiſons, 
Comment un homme peur-il naitre quand il eſt ancien, 

& quileſt Juifz mais Faif principalement dans nos jours? 

On ſcait par Vhiſtoire de FEvangile qu'il n'y eut point de 

gens plus difficiles 2 convertir, & preſentement ils le 

ſont encore davantage que jamais ils ne lon eſte, 

Helas ! que d'obſtacles Soppoſent & la converſion, 
21a renaiſſancedes Juifs ! 

T, 11 faut que pour fe convertir ils paſſent d'one bonne 
Loy 4 une bonne Loy , du bien an-bien. Que ce paſſage :. Tim:. 
eſt difficile a faire ! la Loy des Juifs eſt bonne , elle eſt |: 
fainte, elle eſt divine z il fant cependanr la quitter pour ,,.” ”* 
en prendre une autre , & renoncer en quelque maniere & 
Dieu pour ſe dunnera Dieu 3 © Vinſurmontable difficul- 

t&! Jene m'ctonne pas, Mes Freres, quand je vois a' 

Ia Predication des Apotres tant de Payens fe convertir : il 

reſt pas eneffer ſurprenant que Fon paſſe de Ierreur a'la 

verite , que Von quitte le mal pour le-bien ,. que Von 
abandonne des Idoles pour Dieu 3 voila tout ce que font 

des Payens, qui ſe convertifſent. Mais quand je vois ur 

Juif qui ſe fait-Chretien, j'2dmire cette converſion ,. & je 

taregarde comme nn prodige de 1a main toute puiffance, 

I voit que cequiillaifle eſt-bon , & cependant 11 , = 

aiſler,, 


Joh. 4. 


22, 


Rom. 9, 
5. 


Rom, 
14. 28, , 


| "4 
laiſfer, Ceux qui le convertilſent reconnoiſſent eux m8. 


mes, &1ny ayoiient , quela Loycſt veritable, que ceft 
Dieu qui 1a donnee , & cependant il ne ſera point con- 
yerty qu'il ne laquitte, quilnelaiſle & Arche, & Tem- 
ple , & Autels , & Sactifices , & Ceremonies , quoy 
que tout cela dans ſon Erabliſſement 8& dans ſes myſteres 
ſoit divin, Comment done un Juif peut-il ſe convettir, 
Mes freres , 4 ce prix ? comment , helas ! peut-il re 
naitre £2 

IT L'horreur naturelle que les Juifs ont des Chre- 
tiens , & lapeaſce d'eſtre eux- mEmes I'unique peuple de 
Dieu , eſt encore un grand obſtacle a leur converfion, 
Qu'elle apparencequ'ils vetiillent eſtre ce quiils abhoy- 
rent , & quiils viennent chercher leur ſalur parmy des 
nations incirconciſes 8 charges de tant d'AnathEmes ? ne 
croyent-ils pas , comme Jeſus-Chriſt a luy-mEme en- 
ſeigne, que le (alux vient des Juifs, & que c'eſt vouloir 
ſe perdre que d'aller chercher a ſe ſauver ailleurs 2 ne 
croyent-ils pas eſtre ces bien- heureux Iſralires a qui ap- 
partient ( au temoignage mEme de Saint Paul ) Vadop- 
tion des Enfans de Dieu, ſa Gloire , ſon Alliance , fa 
Loy, ſon Culce, & ſes promeſles; de qui les Patriar- 
ches ſont les Peres, & delquels doit ſortir ſelon la chair 
le Meſſie mEme 2 necroyent-ils pas. enfin qu'ils ſont le 
Peuple de 'Eleftion, & que Dieu a reprouve tous les 
autres Peuples du Monde , mais qu'il hait principale- 
ment les Chretieas,, .comme les plus dangereux ennemis 
de ſa Loy , & les profanateurs les plus impies de ſes Au- 
tels & de ſon SanRuaire? ;penſez-yous., Fidelles , que 
dans cette mal-heureuſe diſpoſition ,  qu'avec des preju- 
gez ſi mauyais , ils puiſſent aiſ*ment embraſſer I'Evangi- 
le, ſe.conyertir, & zenaitre £ O | quec'eneſt un terti: 


| bleobſjacle/! 


I, Cequ'ils penſent dela Gloire remporelle du Meſ- 
fie futur , n'eneſt pas un moindre, Ils en ont les plus 
magaifiques id6es queF on puiſle avoir nafhwes & d'un 
 Conque- 


«. - ———_ wc .T 1 a P—Y —— 


& des Aleaxndres eſt: peu de choſe en'comparaiſon-de ce 
qu'ils ſe figurent de.ſesguerres 8 de ſes vidtoires : ils ne 
| attendent qu'a la teſte d'une puiſſante armee ponr le 16- 
tabliſement. du Royaume d'Iſrael, Quelle apparence 
donc , Mes Freres: , qu'ayans cette haute opinion de la 


andeur ſenſible du Meſlie , ils en pniſſent confeſſerun 


qu'ils ont vittoible, pauvre , miſerable z qwils ont eux- 
memes Crucifie, 8 qu'ils regardent enfin comme le grand 
ſcandale de leur Nation 2 Cependant ils ne ſe. peuvent 
convertir , ilsne peuvent renaltre , qu*en reconnoiflant 
Ce Mcfhe , queen le confefſant , quien: Vadorant, O 
converſion ! © renaiſſance difficile ! 

IV. Cequien augmente encore infiniment la difficul- 
t6 , eſt que tous les Juifs ſont relaps , ils ſont tous re- 
tombez dans la diſgrace: de Dieu ; 8& apres tant de fa- 
veurs , apr&s tant de miſericordes , apres avoir eſte le 
Peuple chery z Enfin ils ont perdu de fi nobles-avanta- 
ves , 8 les promeſſes mEmes de I'Eleion & de la*Glot- 


| (15:) ; 
+ Conquerant., Fout ceque ona jamais dit des Cefars 


re, Quiileſt malaiſe, Chretiens , de ſe convertir apres Ro. rr, 


depareilles rechutes', & de rejoindrea I'Olivier franc ces 
mal-henreuſes branches quien ont eſte couptes par leur 


20, 


nfidelits-! quiil eſt malaiſe de trouver grice'aux profa- j***- © 


nateurs de la grace mEme; . 8&d'eſtre admis'\une ſeconde 
fois 4 des droits que Pon 'a' mEpriſez ! yoila ce qui rend 
Ia converſion d'un. Juit plas dſfficile que celle de mille 
Payens, 

V. Un-plus grand -obſtaclea-la converſion des Tuifs 
que tous les autres obſtacles donr Jay perl& , eſt'la- male- 


dition de Dieu fur ce Peuple infidelle, Nous apprenons xc, 6. g, 
2ufi-bien d'Iate que de Saint Paul, quiil $'eſt fait une Ro. 12, 


vengeance epouvautable de ces perfides, & qu'entre une 
infinite d'horribles chatimens les 2, principaux onr' eſts 
Vayeuglemenc d'eſprit , 8 Vendurcifſement de -cceur, 
quiſontles diſpoſitions lesplus contraires a la converſion 
&2 la renaiſſance , oil faur-rotyours & lumiere - bis 

reſle, 


I'O, 


Ro. 1o. 


Aid IE 
<reflez. que l'eſprit ſoit EclairE, & le covur amolly, Je * 


ſcay bien que les hommes , quand- ils ne ſont encore ni 
convertis ni regenerez , ſont tous generallement & des 
endurcis & des aveugles z mais les Juifs plus que les ay- 
tres , ſans comparaiſon : Car outre la Gurets & les tene- 
bres naturelles quiſont communes a tous les enfans d'A- 
dam , tes Juifs ont une durete 8& des tenebres perſon- 
nelles qui leur ſont propres , & que 1'on ne peut treuyer 
que dans une race auſht infidelle , auſh ingrate , & auſſi 
mauditequ'eux. L'experience nous Ia toltjours fait voir 
depuis Ierabliflement de Evangile 3 Er de tous Peuples 
als ont eſtE le ſeul qui-n'en a jamais reconnu les tne, 
ni embraſſe la Profeſſion, Qu'il faut , helas ! que des 
gens'ſoient aveugles & inſenfibles pour ae pas voir tant 
de lumiere , & n'eſt:e point tonchez de tant de grace! 
qu'il faut.& de tenebres & de duretE pour mavoir ni vil 
ni ſenty ce-qui a-frappe les yeux & le coeur de tout le 
Monde ! ah ! $'\l reſtoir aux Jaifs un peu d'intelligence, 
un peu de ſentiment , ne reconnoiſtroient-ils pas , ne 
receurolent-ils pas la verite de 'Evangile , ou Ion trouve 
fi admirablemenc dans Jeſus- Chriſt coute la perfeRtion & 
Faccompliflement de la Loy ? ne verroient-ils pas que 
c'eſten vain qu'ils attendent un autre Metſhe puiſque le 
remps en eſt paſſe depuis tant de SiEcles , & qu'il eſt im- 
ible de trouver jamais perſonne qui ſoit plus digne de 
eſtreque ly , niquien ſoutiennela charge & les deyoirs 
avecplus de gloirede ſucces & defidelite ? envoila trop 
pour les convaincre ils n'eſtoient queaufſi aveugles ou 
auſh endurcis que les Payens leſtoient , & leur miſere 
ſeule pourroit ſuffice $'ils eſtoienc tant ſoit peu capables 
ou de la bien voir-ou de la bien ſentir. Ah ! qu'une at- 
flition {1 peſante montre-evidemment le crime qui la cau- 
ſe, 8 qu'il eſt facile de connoiſtre paurqnoy Ion ſouffre, 
_ on ſouffre des peines & fi terribles & fi longues! 
ependant les Juifs ne le connoiflent pas z ils adorent 
Verreur qui les rend miſerables , 8 combartent ha verits 


qui 


© quilks rendroit Hemet 3+ O'\'avebglement ! O Pendur-" 


cfſement '! 'quiil* eſt: Lifficile ; *Chreriggs', de difſiper 
rant de tenebres, 8& d'amollir rant de durets ! qu'il eſt 
mal-ais* qu'un Juif renaifſe 5 & ſurtout qa'une male- 
ditionſfi horrible eſt un Obſtacle funeſte a ſa Convet ſion! 
-\VI- N'eneſt-ce pas encore un grand , Mes Freres , 
quand on enleigne:comme Fonfaic en beaucoup-de lieux , 
& mEme par PauthoritE pretendnE d'une Bule, qu'il faur 
enlaiſſant le Judaiſme laifler auſk cous les biens que 1'on y 
edoit .* Nous ne ſommes p:us' dans cette premicce 


yeur de I'Egliſe, oli Fon ne craignoit: paz/ de perdre Philip, 
toutes choſes afin de gagner Chriſt 3®& il n'eſt hullement 3: 3: 
propos , ſurtout dans les diſpoſitions prefentes; de faire Marth. 
d'un Conſeil de perfeQtion une Loy , ou un devyoir neceſ- 19: 2*- 


ſaire, On peut raiſonnablement (e- contenter anjours 
dhuy qu'un Proſelice en ſe faiſant Chrerien reffitiie te 
bien qu'il a mal acquis' ſans: Pobbiget ſe U&poiiiller de 
V'avtre; & il eſt ſans'Yonre forr difficile que les Faifs ; aufſi 
riches & auſſi avaresquils le ſont', prennent jamais envie 
deſe faire ChrEtiens A te prix 13, C'eſt leur fermer la 
porte de PEvangile quand'on leur done: de ſemblables 
terreurs, 8 ils n'apprehendent ſouvent de devenir ChreE- 
tiens que par la feule:opinion quiil-fiudroit devenir pau- 


vres, * | | | 
- VII, Un bien plas grand Obſtacle a 1a Convetſion des 
Jaifs eſt ce grand nombre d'erreurs Epouvantables que 
Fon faitpaſſer parmy tant de Chretiens'pour des veritez 
eternelles ;1 & des Otacles'infaillibles, Comment peu- 
vent-ils ſe reſoudre d'embraſſer VEvangile de Chriſt, 
quand ils yoyent que ceux qui le profeflent avec plus de 
mpe y Etabliſſent des Articles de Foy qui detruiſent 8 
a raiſon & TEcritare © On veut quiils' croyent que des 
ſubſtances periſlent ſans que les accidens ſouffrent la 
moindre alteration z que du pain & du vin ſoient UEtruis 
quand ils n'ont rien perdu de tour ce qui les rend ſenft- 
bles, 8 que 1 on peut encore en raſſafier ſa faim 8 en 
C erag- 


Exod, 
20.5. 


Pal. 
105.1, 


Denter, 
I2,32, 


Ecancher (a ſoif, On vent qu'ils eqmunrn/ rey mime 
Corps ſe trouveggn mEme temps dans une inftnitedelicux 
ſeparez , & que letout neſoir pas plus grand que ſa par- 
tie. Ainfion rend laConverfſion des fuifs bien dificil 
en les voulant obliger de croire tant de choſes f1 contraires 
a la raiſon, Mais on la rend plus difficile encore quand 
on yeut que pour eſtre Chretiens ils croyent aufſi tant de 
choſes {i contraires 4 Ecriture : On veut qu'tls 

que I'on peut juſtemeat adorer des Images , & TEcricure 
le deffend : On veut quiils croyent , malgre VEcritnre , 
que Von peut juſtement invoquer dautre nom dans le 


.-Ciel que celuy de Djen : On veut qu'ils croyent entin , 


oy que I'Ecriture le deffende , qu'en: tous les Siecles 
Egliſe il ſoit permis aux hommes d'ajoiiter a la Foy 
des Articles nouyeaux , & d'&riger leurs opinions en 
Oracles. | | 

VII, Ovnn'aruoit,jamais fait {+ Von vouloit dire mil 
autres empeſchemens de 1a Converſion des Juifs';, n'en 
diſons plus qu'uaſeul , mais i] eſt plus terrible , Helas ! 
gue tout ce que j ay dit » & que je poutvois dire encore! 
Ecoutez-le., Mes Freres5 c:altlamauvyaiſe vie des Chi6- 
tiens; O! que de _Jaifs ne ſerdient plas Juils, ſans cc 
obſtacle fugeſte ! que Ja;grace , que IEvangile en con- 
vertiroit ſans cela tous les jours ! mais qu'elle apparence 
qu'on vellille embraſſer n6tre Foy.tandis qu'ona ſyjec d'a- 
voir de''/horreur pour a6cre vie ? Comment croira-t'on 
que pour ſe ſauversl fant eftrece que nous fommes , tan- 
dis.que I'on nous voirfi,cormpus 2 B& fe peur-on figu- 
rer quedes gens -Croyent ce 4qu'd faut croire , quand ils 


"viveat {1 peu. comme il faut vivre * tout eſt plem de cri- 


mes parmy nous z y viendroit-on chercher ſon ſalut ? 
Ah ! Jes Chretiens ſant fameux , il eſt vray z mais ce n'eſt 
plus-comme autre fois par Finnocence de leur conduice ! 
uls ſont famenx-enrre tous les peuples , {y_ quiils ſont 
peurt-eſtre les plus criminels3 lepr impiete eſt celebre par 
cout 5 il n'eſt debordement, vice , abomination, m 
Js 


(19 
ils ne ſoient coupables, MM eux , helas ! que de 
cruautE ,. que de trahifons , que de calomnies , que 


' &uſures, que d'adnlteres , que de blaſphemies ! api&s 


cela ol) eſt Feſperance que _ ſe venillent faire 
Chretiens? ne rendons-nous pas leur converſion preſque 
impoſſible par le ſcandale de n6tre corruption : Er ne 
ſommes nous pas la cauſe que le nom de Jeſus-Chriſt eſt 
blaſphemEparmy eux., comme ils eftoient cux- mEmes 
lz cauſeque le nom de Dieu eſtoit blaſpheme parmy les 


Gentils? Craignods', craignons,, Mes Freres , les Ju- q,_.. 


oemens. de FEternel fur nous ; ib veut fauyer ſon Pev- 24. 


ple z 6 nous Fem empeſehons; nos pechez S'oppoſent Ro. 11: 


aux deffeins deſa grace z de cons dhtrutibes ce quiledifie, .z. 
Necherchoas plus d'autre empeſchemenc' de 1a conver- 
fiondes Juifs; nous enavons trouveE-le grand obſtacle, 
& c'eſt nous qui le ſommes - ils ſeroient ChreEtiens ſans 
les Chretiens , &ils aimeroient V'Evangile f& les gens qui 


' enfont profeſſion nele rendoiene odicux. par Vimpiete de 


leur vie; _::; + 

N'admir&doneplns, -Fidelles , que Fon voye fi ra» 
remeat des Juifs ſe. convertir z. admirez plilitoſt qu'it Sen 
cowvertiſfes quand. mEme dans na Siecle i] n'y en auroit 
quugſeul. Combien faut-ibeneffer. rompre d'obſtacles 
quis'oppoſent a.cetteconverfion? [Er comment pear re- 
nattre un homme parmy: de: ft grandes oppoficions'a (a 
nounelle naifſance? els | 

Qu'em toutes manieres la queſtion de mon Texte eſt 
donc difficile ! mais apres avoir d&ja vii que I'Imporrtan- 
ceen eſt extrEme:;& 1a_ Difficults Infinies il reſte en- 
core & voit que la Reſolutioneneſt admirable. c'eſt le 
ſujet de ma derniere partie : remguvellez , Mes Freres , 
vollre attention, & jeprie le Seigneur qu'il renouvelle 
auſſi 8& {a grace & monzele ! 


John. 3. 
5. 


Tit. 3:5. 
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LA RESOLUTION DE-LA 
TROAISIE ME PARTIE: 


Pour difficile que ſoit la renaifſance X elle n'eſt pas ab» 


-folument: impoſſible, : Auſhi voyons-nous:que' Nicode- 


me ſemble en effet {uppoſer quun'homme. puiſſe bien 
raitre de nonveau:,;& qu'il n'eſt en doute que du moyen: 
car il-ne dit pas , Ihomme peut-il. natere encore? mais 


. comment le peut-il'?: la queſtion eſt donc ide la maniere 


ſeulement du- fair. ;':& -non- pas. de: la ſubſtance , | Com- 
ment peace naitre un homme ( & mEme un homme Juif ) 
quand.il eft ancien* c'eſt a celaquil faut repondre, O! 
que Jeſus-Chriſt reſout admirablemene cette grande 
queſtion, 'Mes Freres, par la rEponſ(e & ſurprenante & 


convainquante qu'il y fait en deux mots , quand il dit au: 


verſer qui fuir-immegiatement teluy. demon Texte, que 
Ceſt par I Eau & par [Eſprit que Thomme renaiſt, C'eſt 


a dire comme Fexplique Saint Paul dans le 3.4 Tite, par 
LEau'de la Regeneration 8 le renouvellement du Saint 
Eſprit. - Voila ce qui fait *tenaicre homme 4 quelque 


age & de quelque-condirion qu/ilfoir ,; Jaif ou autre, Er 


c'eſt une Doctrine fi eſtablie , meme dans I Ancien Teſta-- 


ment-, que Jeſus-Chriſt reproche a. Nicodeme qu'eſtant 
DoReur dans 1ſra&1/il ne la ſgavoit pas, : Les Prophetes 
qui parlent tant de fois de renouvdllement 8 de renaiſſan- 


ce, Juy devoient ſans/doute avoit apris dans la leQurede * 


leurs Livres que ceſtort & parl'Eau 8& par FEſprit que la 
merveille s'cn.pouyoit- faire, Voyons., ChteEtiens, ce 
que les deux Teſtamens nous en difent. , & comme ils 
elevent magnifiquement Vefficace de cette Eau 8 de ct 
Eſpric pour la production de ce miraculeux effer. 

I, Sil Eaudontil S'agit dans mon Texte eſt celle du 
Bapteme , 


£1. twe 


"ak. 
Bapreme, comme l'ont penſ6 plufieurs Peres , & coms 
me it ſethible que. Pait clairement enſeigne IAporre , 
quand il Vappelle en termes formels, VEau ( ou le Lave- 
ment ) deRegeneration; nous avons bien ſujer d'en ad- 
mirerla force , mais non pas d'en douter , puiſque luy- 


meme Ecrivant aux Galates leur fait connottre que par le g,1,, 


Bapteme. de cette Eau on eſt depoiiille de ſoy-mEme & 28; 
reverude Jeſus-Chriſt 3 ce qui ne pent eſtre aſſuremene 
ſans Regeneration; vous eſtes tous enfans de Dieu ( leur 
dit-il ) par Ia Foy qui eſt yr Car vous tous 
ui eſtes Baptiſez eſtes revetus de Chrift , auſſi-bien le 
fuif quele Grec. Mais Ecoutez comme il s'en explique 


aux Ephefiens quand illenr dit que c'eſt dans le BaptEme xgher. ;; 


de'Eanon Jeſus-Chriſt a: purifie ſon Egliſe , pour la 26. 

faire paroltre deyant luy plaine de gloire, n'ayant ni ta- 

che, niride , ni riende ſemblable ; mais eſtant Sainte 

& irreprehenfible. O efficace prodigieuſe de cette Eau ? 
Un Prophete I'avoit.dEcrite long-remps avant que V'A- 

potreFeiit conntie ; c'eſt Ezechiel qui dans le 16, Chap; 

de ſes Revelations fair parler Dieu a VEglife en ces ter- 


mes, jete lavayd'Eau , & fis en allerde deſſus roy tout Ezech. 


le Sang dont tu <ftoit ſouillee, Quelleeſt cette Eau, (+*5: 9- 
ce n'elt la mEme que Saint Paul vient de loner ft. haute- 
ment, & a qui Jeſus-Chriſt-atrribue tant de vertu dans 
notre Texte? Ce n'eſt pas l'endroit ſeul ou Dieu en ait: 
parle ſous I' Ancien Teſtament en termes de cette force 3 
| repandray ſur yous ( diſoit-il aux Juifs ) des Eaux net- pzech. 
tes, & vous ſerez netroyez; C'eſt au 36, du meme 36. 25: 
Prophete , quand il leur pxEdit le Bapt&me de la Nou- 
velle Alliance; Ertx'il eſt beſoin de plus de remoigna- 
_ montrer la vertu de 'Eau dont nous parlons , it 
ne ſeroit pas mal-aiſe d'en tronver d'autres , anili-bien ſous 
la Loy que ſous I'Evangile, 

N'llez pas neanmoins vous frgurer legerement;, Mes 
Freres, comme le font pluſieurs Romains , qu'il y air: 


dans I'Eau du Bapr&me une vertu Phyſique , une puiſſan+ 
ce 
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ce reelle, attachEe effeRivement3 cefſigne viſible, par 
laquelle ( conjointement avecles paroles ) routes les ſa- 
letez de!'Ame ſoient purifices , & Vhomme Regengs, 
Un fi noble effert doit avoir ſans doute une cauſe plus 
noble, 

Confeſſons pourtant apres tcus les Textes que nons 
avons ouls qu'il y 2 dans cette Eau quelque choſede bieg 
plus levEque dans Vautre ; puiſque par Tuſage Religieux 
qu'onen fait dansce Sacrement , elle eſt VEan de notre 
Sainte Regeneration; non pas(il eſt vray } comme cay- 
ſe, mais comme ſigne 3 Chuiſt ayanc voulu nous repre- 
ſenter par cette Eauquilave nos Corps la Grace qui puti- 
fienos Ames, Erc'eſt pour cela queles Peres-ont donna 
de fi magnifiques Eloges 4 Eau du Bape&me , parceque 
c'e(t en effer bien de I'hogneur & ctr element d'eſtre le 
Symbole d'une choſe auſh precieuſe que Veſt la Grace qui 
nous Futifie & qui nous Regenete, 

On peut donc raiſonnablement dire que c'eſt par elle 
quenousrenaiſſons, puiſqu'en effet c'eſt un des moyens 
ordonnez de Dieu (ous I'Evangile pour. nous faire ſpiti- 
tuellementrenaitre, Mais Jeſus-Chriſt ne dit pas que 
c*<ſt par'Eauſeule qu'un homme renaic , il ajotite 

II, que c'eſt par VEſprit, En effet , Chretiens,, il 
faut que 'Eſprit anime I'Eau., & qu'il la. rende feconde 
par le meſlange de ſa vertu, C'eſt pour cela que les Pe- 
res ont compare 'Eau du Bapteme a ces Eauxde la nail- 
ſance du Monde quiont ſervy de matiere a la produQion 
de tant de choſes, 8 qui prirent leur fecondite de FEſ- 
prit dn Seigneur qui repoſa ſur elles , comme ils expli- 
quent au moins I'Ecriture daW le commencement de la 
Genelſe. - 

Non , Mes Freres , ſans 'Eſprit Eau ne ſerviroit de 
rien dans le Bapteme : il faut qu'elle ſoit animee de.cetce 
vertu inviſible z autrement elle ne ſera. qu'un Sacrement 
foible, unſigne ſterile de Regeneration, C'eſt VEſprit 
qui donnela vie a toutes choſes , auſſi- bien dans la Reli- 
gion 
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gion qe dans ia Nature,” YElement, I'Exu, fa Chair ; 
&tourcequiil y ade: ſenſible & de materiel au monde - 
ſertde bien peuz ou pourle mieux dire , ne ſert de rien 
tout ſeu! dans les affaires de SanAification & de naiſſance 
ſpirituelle, Jeſus-Chriſt ne permet pas d'en douter , 


quand il dir que ceſt Eſprit qui vivifie & que la chair ne _ 6. 


ſertde rien, 

De la vient aſſurement que dans toute IEcriture 8: 
Ancicane 8& Nouvelle, ou Fon parlede cette Eau , ja- 
mais on ne la ſepare d'avec I'Eſprit : Ce ſeroit un corps 
ſepare deſon Ame , qui n'anroit plus de force ni de vie, 
LEſprit peut bien ſe paſſer d'elle,, mais elle ne ſcauroit ſe 

de luy - on peut eftre SanRifie par Eſprit tour 

|, mais jamais par I'Eau toute ſeule, car bien que 'A- 
me puiſſe agir ſans le Corps, le Corps ne pent agir ſans 
PAme. 

Auffi-roſt que Jefus-Chriſt a donc enſeignt dans mon 
Texte que on renaiffoit par VEan, il ajoute & par 1'EC- 

ie, puiſque 'Eau ne fait renaitre que par Vefficace que 
Eſprit luy en donne, Ceeſt pour cela que Saint Panl ne 
parle point de I'Eau de Regeneration , qu'il n'ajottte in- 
continent le renouvellement de VEſpric, Et quand il at- 
tribuea1'Eau du, Bapteme, dans la 1, anx Corinthiens 


Chapitre 6, 1a Sandtificarion & 1a Juſtification , il ajofite ;, ©, 
encore inzmediatementapres que cela geſt fait par I'Eſprit 6. r2. 


de Dieu ; Yows aver eftt laves (leur dit-il ) wor avis 
eftt Sanftifiez , vaus aver efftt Fuſtifies au nom de 
Noſtre Seignenr Feſus- Chrift , & par Eſprit de woſtre 
Pres, 

Nous voyons la mEme choſe au 36, d'Ezechiel , que 
je citois tantolt , oft 'Eternel ayant dit aux Jui's des der- 
niers temps 3 Fe repandray ſur vous des eaux nettes, 
& vows feres neitoyez ;, il marque immediatement en- 
fuire quece n'eſt point pat la yertu de Eau , mais par 


celle de ſon Eſprit : il ne dit pas que c'eſt VEau qui les ezech. 
nettoyera , mais luy-mEme 3 Fe vous nettoyeray ( dit- 36. 35. 


il). 


il{){(de Foutes os; ſonilleures & de-toutes 1105 1dulatries;, = 
je wour denneray un -nowveas canr;, &. je: mettray 
dedans 'vous un Eſprit nowuteas, | 
Ah! £ Nicoctmeavoir bien lit & bien compris cette 
magnifigue Prophetie , i] n'euſt pas doutE comme il fir 
- -quand on luy parla de renaltre & par Eau & parl'Eſyrin 1 
1] eut nonſeulement connu qu'a toute age la reniſſance 
eſto:t.poſſtble , mais qu'elle deyoit encore e faire ,' & 
par I'Eau qui lave le Corps & par VEſprtit qui pwikfie 

- YAme, 

C'eſt donc Eſprit qui SanRifie Eſprit z c'eſt luy qui 
fait renaitrel'homme 5 c'eſt principalement par luy que 
vous ſommes Regenerez dans le BaptEme, - Er ſans dou- 
te un Docteur de la Loy ne devoir pas ignorer l'efficace 
dece DivinEſprit , ſurtout apres ayoir lu dans le meme 

Ezech. Propheteau Chapitre ſuivant , je mettray mon Eſprit ey 

Vous & vous revivrez ,, &dan-le 104, des Pleaumes; 

Pſalm. 7g EX UVOYET AS fon FE ſprit 5 & les cheſes [cront crets gt 
nouveau , & tu renouvelleras toute la face de la terre, 

C'eſt parcet Eſprit que nous eſt faicte Vapplication des 

' graces Cu Sauveur z il nous lave dans le Sang de Jeſus- 

Chriſt , randis que le Miniſtre du Sacrement nous lave 

dans I'Eau du Bapteme : & voila comme il donne a cet- 

Rom, 6, te EauJa force de nous Regenerer, Ne ſcavez-v0us pas 

3- ( dit VYAporre aux Romains ) que nowus tows qui avons 

eſte Baptiſez en Feſus-Chriſt , avons efte Baptiſez, es / 

wort ? Et qui eſt-ce, Mes Freres , quinous a Baptiſez 

enſa mort, ficen'sſt I'Eſprit de Dieu qui nous en a fait 

2. Cor, lors appliquer lemerite, comme le mEme Apdtre 1'a dit 

6. 11, 2afſezailleurs? 

N'eſt-ce point pour nous apprendre ce myſtere que le 
Saint Eſptit eſt deſcendu tant de fois en des formes vili- 
blesſurles nouveaux Baptiſez 3 8 que tout glorieux de 
ſon ouvrage dans leur Bapteme , il youloit que Ion con- 
nuſt par ces marques Eclattantes les meryeilles ſecrertes 
qu'il venoit d'operer 2 F 

N 


(33 ) 
.* Kul ,en 'effer ne. pent avoir de force (an 
Shan, Divio Ei 3 Ecoutez — 


- declare Saint Paul & des Diſciples qu'il trouva dans 
Epheſe y' £v3% vgs (leur dit-il) recw le Saint E(- ar. ty. 


pris quand vout' ave cri > Mais luy repondans quills * 3: 
n'avoicnt pas meme oily dire $'il y avoit un Saint Ef. 


prit 5 Ea quo) :deie ( leur repliqua-til ) avez-wou 


oft6 Baptiſes, > \montrant manifeſtement par cette re- 
plique < torte , que Vog ne pouvoit abſolument eſtre 
Baptiſez du Bapteme de ]'Eyangile , du BaptEme qui 
Regenere, ſlice n'eſt par 1a veity toute-puiſſance du 
Saint Eſprit 8 que ſans cela Eau & tour lereſte eftgir 
igutile, + | 

11 eſt vray qu'ordinairement_ 'Eſprit ne Regenere 
pas ſans I'Eau , & que c'eſt ane condition qu'il nous 
demande afin de nous renouveller , mais ſans autre be- 
ge pour donner une demonſtration ſenſible de ce 
qu'il tait dans *Ame parceqne Eau fair ſor le Corps , 
& que de mEme que nous ſommes exterieurement la- 
vez par le Bapteme , nous le ſommes auſſi interieure- 
ment par Ja Grace qui Vaccompagne, 

Il ne manque done rien au renouvellement de Ihom- 
me Bapriſe quand 'Eavu & Eſprit ſe joignent enſem- 
ble pour le purifier de routes ſes ordures, & ſans ren- 
trer alors au ventre de ſa mere il eſt Regenerez Eau 
& I Eſprit le font renaitre z mais en luy donnant une 
vie bien meilleure que celle qu'ils luy Scent. Avant le 
Bapteme, ceſtoit un Pecheur, c'eſtoit un Criminel z 
depuis le Bapteme il eſt innocent , il eſt juſte , © 
Iheureuſe Metamorphoſe qui $'en eſt faite dans cette 
renaiſſance par le concouts de Eſprit & de I'Eau ! 
C'eſtoit un efclave du Diable & le voicy preſente- 
ment Vaffranchy de Dieu , VEnfant mEme de ſon 
Adoption : C'eſtoit I'ennemy jure de Chriſt, il en 
eſt maintenant le Diſciple & le Frere, Je diray rout 
en un mot dans I'exemple que nous en yenons aujour- 
d huy 


4 (16). 
hoy de voir $"C'eftoit #n Fulf ;, & Ceft -#n' Che. 
ew, En un mot il eſt paſſe de 1a,morte it Vie, & 
pech& a la grace , des tenebres a la lumiere , de 1; 
Loy 4 VEvangile , de Moyſe a Feſus-Chriſt , enfin 
de la Terre-au Ciel ,- & des» promeſles du. temps. 4 
celles de1'Eternit, '' Saint Paul-comprenoir; tour. cela 
en moins'de paroles quand il diſoit -2 de nouveaux 


Chretiens ; Rendons graces aw Pere qui nous 4 ren- 


" dus capables de participer 4 I beritage des Saints en ly 


lumiere \, lequel nous a deliurez de 14 puiſſance des 
tenebres ;* & moms a tranſportes au Royaume de ſon 
fils bien-aime, | | Ji:q 

Voila ce qui vient de ſe faire dans Ie nouveau Chre. 
tien que nous voyons. Et de quoy ,, Mes Freres, 
Dieu $'eſt-il ſervy pour ce grand & bien-heureux pro. 
dige 2 de VEau & de FEſprit, Par ces deux choſes 
Jeſus-Chriſt viemt de reſoudre encore la Queſtion fi 
Importante & fi difficile de mon Texte; il vient en- 
core de montrer comment I|'homme peut naicre quand 
it eſt ancien 3 comment il peut r'entrer dans la vie, 
quand il eſt preſt d'en ſortir, O ! Reſolution admi-: 
rable d'une Queſtion de tant d'importance & de diffi- 
cultE ! iln'appartenoit qu'a Jeſus-Chriſt de la ft bien 


reſoudre, 


MOR ALE. 


Mais apres en avoir yu dans les trois parties de ce 
diſcours & Importance extreme, & la Difficulte in- 
finie, & la Reſolution admirable ; ne ſe trouvera-t'il 
anjourd*huy qu'un homme , dans une compagnie fi 
grande , quien tire de I'avantage* 

Ah Mes Freres ! les Oracles de Jeſus-Chriſt ſone 
bien d'une utilics plus eſtenduE 3 & quand i! ſemble 


ne parler que pour un homme ſeul , il travaille au ſa- 
lut 


- loe-dune_ infigits d'autres! Non, ne croyez pas que 
parmy tant de monde 'il ſe contente de voir. un homme 
renouvelle ; il veur ,, ChiEtiens , il veuc nous renou- 
yeller tous, | 
' Ce n'eſt pas il eſt vray dans le Sacrement du Bap- 
teme 3 nous Vavons autrefois regit , & jamais il ne ſe 
reitere, Comment. donc pouyons-nous eſtre renou- 
yellez ? comment pouyons-nous renalitre, $'il eſt vray 
que nous ſoyons ou moumns Qu morts , ( comme il 
n'eſt que trop a craindre ) & qu'il ne reſte plus de 
Sacrement de Regeneration , puiſque I'on ne peuc 
eſtre Baptiſe qu'une fois ? ne Clatbar: point, Mes 
Freres , d'une nouvelle naifſance z on peut. rotljouts 
naitre par'Eau & par 1 Eſprit, - Si Eau du Bapt& 
me eſt tarie pour vous, il en reſted'autres que IEC- 
prit peut rendre afſez fecondes pour vous donner. la 
vie, Vos yeux , ou pliitoſt yos cceurs , n'ont-ils pas 
encore des larmes pour pleurer vos pechez * ah ! que 
[Eſprit joint 4 cette eau'peut faire de prodiges ! qu'il 
peut rendre avec elleune belle vie apres la plus horrible 
more / | 

Les Sgavans ne vous Vont-ils pas dit , Chretiens , 
que la Contrition eſt.;un autre Bapteme , & que le 
Sainte Eſprit qui anime nos larmes nous y faic heureu- 
ſement rrouver la remiffion de nos crimes 2 Voulez- 
yous donc renaltre ? pleurez - Mais que ce ſoit vos 
eceurs qui pleurent, & que ce ſoit le Saint Eſpric qui 
les faſſe pleurer, Prions-le de venir au (ecours de n0- 
tre foibleſſe , & de ſe joindre a Veau de nos pleurs ; 
ſans luy elle ſeroit ſterile , avec luy elle ſera feconde 5 
& quand tous deux ſeront unis nous ne pouvons alors 
manquer de renaltre z car c'eſt un Oracle infaillible 
que Fon renait par 'Eau & par I'Eſprit, Combiende 
gens a-t'on vi} renaitre de la ſorte £ combien de Chre- 
tiens criminels a-t'on vils par ce Bapteme myſtique de- 
venir juſtes, 8 paſſer dela mort du pechea la vie de la 
Grace ? D 2 Nous 
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Nous en \ | encore, & 'if me femble 984 
qu*autane de Chreriens pecheurs qui mEcourent fohy 
2vtatir Chommes qui renaifſent par1'Fan R pat Et. 
prit  parles larmes de leurs coeurs & Vinftaence Je 14 
vertu Celeſte. Ah ! que de gens peur-eſtte 'ne peg. 
ſojett venir anjourd'buy qu*aurenonvellement (pitiruet 
d'un homme , & qui Yen iront renonvtllez enx-mE- 
mes, TIls ne feront plus ce quits eſtoieor's Us eſtoient 
ſuperbes , ils ſeront hutable$ 3 ils eftoient impudiques 
ils ſeront chaſtes ;, ils taifſotent lenrs' Freres , ils ! 
aimeront z bref leur vie de criminelle qu'elle eſtoit, 
deviendra ſainte , 8 voila un partair reftonvellement,, 
ane renaiſſance toure divine, . | _* 

C<tainfi , Chretiens , que peut naftre un homme 
rout ancien qu'il eſt , tout vieux pechent qu'il eſt: 
Naiſſez donc tous aujourd'huy , & monerez par le 
changement de voſtre vie mauyaiſe que yous avez pris 
En ef une naiſſance nouvelle, - 

- Il ne ſuffit pas d'eſtre Chreriens par yotre BaptEme, 

i! faut eftre veritables Chtetiens par vdtreCondaire! 
Quand on vivyoit encore ſous la Loy, il ſaffiſoit alors 
d'eſtre juſte A la fagon de la Loy ; mais quand on eſt 
ſous VEvangile , il fant eftre juſte a la fagon de I'E- 
vangile 3 parceque nous deyons eftre jugez [Jon 1x 
connoifſance que nous ayons efie de 1a juſtice , & fe- 
lon les veeux que ftious en ayons publiquement faits 
dans notre Bapteme, | 

Helas ! Mes Freres , ce Bapt&me's'&fever4 en ju- 
gement contre nons fi nous en avons retipnce les pto- 
meſſes , en ne vivafit pas comme nous y ayons Jur6 
de vivre. L'Eau qui nous a lavez dans ce Bapt6me 
deviendrale feu qui nous conſumera dats les Enfers, 
& Jeſus-Chriſt qui $'eRoit fait par ce Sacrement nd- 
tre Frere & n06tre Amy , ſerendra n6tre Juge & nd Jo+. 
ge impitoyable qui prononcera un Arreft de condam- 
nation eternelle contre la profanation d'un Bapretne fi 


ſaint, Yoila 


OP” | 29 | | 
Voila ce que Fon doit infailliblement attendre-, 
lors qu'eſtant fait Chretien , on ne l'eſt pas comme- il 
le faut eſtre, & que Von en porte le nom ſans en me- 
ner a vie, 

Pr6venons , Fidelles , prEvenons de fi juſtes & de 
fi terribles vangeances ; ſoyons ce que Von nous ap- 
pelle ; ſoyons Chretiens , c'eſt bien peu de choſe de 
['eſtre appellez ; ne degenerons point de la grandeur 
de cette naifſance que I'Eau & VEſprit nous ont don- 
n&e 3 ſoilltenons-en la gloire par FEclat de nos ations , 
par Vintegrite de nos meeurs, par Vinnocence de nos 
defirs, par la juſtice de nos ſentimens, par 1a ſaintetE 
de nos penſces, parla purere de nos paroles, -enfin par 
une fidelitE univerſelle dans notre conduite , & par 
une conſtance inEbranlable dans les pratiques de la pie- 
t6 & dans Iexercice de toutes les vertus, Voila com- 
me nous ferons yoir 4 la face du Ciel & de la Ferre 
que nous ſommes Chretiens , que nous ſommes Re- 

enerez , que FEau & Eſprit nous ont veritablemenc 
ait renaitre, 

Hatons-nous donc , Mes Freres , 8& commengons 
des ce moment a reparer le temps que nous avons per- 
du z vivons deſormais une vie digne de I'Evangile 8 
des eſperances qu'il nous donne de tronver apt&s cette 
naifſance de Grace une vie Eternelle de Gloire, 


A Dieu ſeul qui nous a remply de taut de bieus & 
qui nous en prepare tant dautres ; 4 luy, Pere ,. Fils, 
& Saint Eſprit , honnewr , empire & benedidtion 
Eternelement, Amen, 


ET & 


